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Une lettre de Leibniz

Transcription et notes par Marc Amsler, Sierre*

A Monsieur l'Abbe Bignon1
Conseiller d'Etat du Roy2

Monsieur

je me sers des occasions qui s'offrent pour me conserver l'honneur
de vos bonnes graces, et pour vous marquer mon zele.

Monsieur Hasberg secretaire de Monsgr le Due de

Wolfenbutel3, faisant un tour en France, m'en fournit une.
il est d'ailleurs savant et curieux, & merite, Monsieur,
votre protection.

La paix devenue presque generale me fait esperer
que les sciences refleuriront4, Monsieur, sous vos ordres,
et qu'on ira en peu d'annees de tranquillite plus
loin, qu'on n'etait alle en 30 ans pendant les troubles.

il serait ä souhaiter qu'on prit soin un peu plus
qu'on ne fait, des avancemens de la Medecine

practique, en distinguant la simple hypothese d'une
conjecture plausible, & la conjecture vraisemblable de la certitude
des faits. Mais surtout qu'on s'attachat davantage
ä faire et ä enregistrer des observations; et
je voudrais que tout Medecin qui decouvrirait
un aphorisme nouveau de practique, veritable
ordinairement, et trouve par l'observation, en eüt
le prix.

* Hommage amical ä Hans Fischer pour ses 70 ans.

1 Ne en 1662, l'abbe Jean Paul Bignon a preside, en 1699, ä la reorganisation de l'Aca-
demie des Sciences de Paris (fondee en 1666) et ä son installation au Louvre. Leibniz
etait membre associe etranger de l'Academie.

2 II s'agit de Louis XIV, quis devait mourir l'annee suivante ä l'äge de 77 ans.
8 Leibniz avait ete Conseiller et Bibliothecaire du due Anton-Ulrich be Wolfenbüttel

ä Braunschweig. M. Hasberg pourrait bien avoir ete son successeur ä la cour du due.
4 Allusion ä la fin, toute recente, de la Guerre de Succession d'Espagne (1701-1714).
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je ne considere plus les Mathematiques pures que
comme un exercice servant ä pousser l'art de

penser. Car pour la practique tout y est presque
decouvert depuis les nouvelles Methodes5.

Mais il n'en est pas de meme de la physique6,
oü nous ne sommes que dans le vestibule7.

Yous pouvez beaucoup pour nous y faire
entrer plus avant, & je soubaiterais d'y marcher
avec d'autres sous vos auspices, etant entierement

Monsieur
votre tres bumble et tres
obeissant serviteur

Leibniz 8

Yienne ce 26 de May 1714

6 Par «nouvelles methodes», Leibniz entend sans aucun doute le calcul infinitesimal,
invente par lui en meme temps que par Newton, son aine de trois ans.

6 Y a-t-il lä une pointe contre Newton et ses deeouvertes en physique
7 «En physique nous ne sommes que dans le vestibule.» Ne dirait-on pas que le genie de

Leibniz a pressenti l'extraordinaire developpement de la physique moderne?
8 Leibniz a 68 ans. II devait mourir deux ans plus tard, ä Hanovre.
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